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Le Pirate, 1975
Masque en polyester 
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This is an eventful come-back!
Michel François makes me the pleasure of 
creating a «rain tree» in the Villa Bloc garden  
(Meudon) for our annual rendez-vous in 2011. 
A poetic work against nature, against any … 
This summer, drifted by this project, I be-
gan to dream making it rain and shine. And 
the dream became reality. From one art fair 
to another, from PAD London to FIAC Paris, 
from the exhibition of Malachi Farrell, rue 
de Seine and in the Jardin des Plantes, 
to the performance of Tal Isaac Hadad in 
the auditorium of the Grand Palais, where 
should I start? 

The exhibition «Face to Face» at the FIAC 
features works by POP artists : Evelyne 
Axell, Tom Wesselman, Martial Raysse who-
se representation of the fi gure exalts the 
feminine in the way of the masculine. «Wo-
men are like other men» could have said 
Evelyne Axell. Twenty years later, Alighiero 
e Boetti and Baldessari bring it a conceptual 
and social aspect, with works like Superfi ga 
and Infl atable women/Divers/Baby. Arises 
the Pirate by Jean Dubuffet, an odd per-
sonnage, resulting from Coucou Bazar. 
In the gallery, another face to face takes 
form, Malachi Farrell, with his boundless 

energy and commitment, presents “Strange 
Fruits”, accompanied by Farrellian Praxinos-
copes and a scooter under drip. What better 
than a garden to grow strange fruits  ? That 
of the Jardin des Plantes which hosts from 
October 16. The animals of his menagerie 
will live during a month to the beat of the 
Beatles and Peter Sellers. 
Three little musical notes open shop in the 
auditorium of the Grand Palais. A music 
news, three nice moments of improvisation,  
the Salon de musique by Tal Isaac Hadad. 
We present for the fi rst time the three no-
tes piano, a formal representation of the 

second movement of the Musica Ricercata 
by Ligeti on which three interpreters will 
compose. 
1,2,3 … Go 

n.s.

Voilà une  riche rentrée !
Michel François m’a fait la joie de réali-
ser un « arbre à pluie » dans le jardin de 
Meudon, pour notre rendez vous annuel 
de 2011. une œuvre poétique  contre na-
ture, tout contre…
cet été, portée par ce projet, je me suis 
mise à rêver de faire la pluie et le beau 
temps. Et la rêverie est devenue réalité. 
d’un salon l’autre, du pad de Londres à la 
Fiac, de l’exposition de Malachi Farrell, 
rue de seine et au Jardin des plantes, à 
la performance de tal isaac Hadad dans 

l’auditorium du grand palais, par où com-
mencer ? 
L’exposition de la Fiac, « Face to Face » 
présente des œuvres d’artistes pop: Evely-
ne axell, tom Wesselman, Martial raysse 
dont la représentation de la fi gure exalte 
le féminin au masculin. « Les femmes sont 
des hommes comme les autres » aurait pu 
dire Evelyne Axell. Vingt ans plus tard, Ali-
ghiero e Boetti et Baldessari lui apportent 
un aspect conceptuel, social avec Super-
fi ga et Poupées gonfl ables/Divers/Bébé. 
Surgit le Pirate de Jean dubuffet, person-

nage fantasque, issu de Coucou Bazar.
À la galerie, un autre face à face prend 
forme, Malachi Farrell, avec son éner-
gie débordante et engagée, présente les 
«strange fruits», accompagnés  de Praxi-
noscopes Farrelliens et d’un scooter sous 
perfusion. quoi de mieux qu’un jardin 
pour y faire pousser des fruits étranges ? 
celui du Jardin des plantes les accueille, 
à partir du 16 octobre, les animaux de la 
ménagerie vont y vivre pendant un mois à 
la mesure des beatles et de peter sellers.
trois petites notes de musique ouvrent 

boutique dans l’auditorium du grand pa-
lais. une actualité musicale, trois jolis mo-
ments d’improvisation, le salon de musi-
que de tal isaac Hadad. nous y présentons 
pour la première fois le piano à 3 notes, 
représentation formelle du deuxième mou-
vement de Musica Ricercata de Ligeti sur 
lequel trois interprètes vont composer.
1,2,3 partez…

n.s.
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PAD 
LONDON

Max Ernst
Deux oiseaux, 1951

huile sur papier marouflé sur toile
23,5 x 22,5 cm

Fernand Léger
La partie de campagne, 1951 
gouache, encre de Chine et crayon 
sur papier
42,7 x 55,5 cm

Victor Vasarely
OB, 1955
huile sur toile marouflée 
sur panneau 
195 x 130 cm

Jean Dubuffet
Paysage, 1944 

encre de Chine sur papier cartonné 
18 x 24 cm

Jean Arp
L’araignée, circa 1960

sculpture en plâtre
36 x 47 x 2 cm

Venez vous asseoir dans l'un de fauteuils 
de Pierre Passebon, galerie du Passage : 
un salon dans le Salon. 
Voyagez dans le temps et trouvez un mo-
ment d’évasion avec la Partie de campa-
gne de Fernand Léger, les Marionnettes 
de la ville de Jean Dubuffet, les Fleurs 
et les Deux oiseaux de Max Ernst, cares-
sez des yeux les formes voluptueuses de 
Jean Arp et jouez avec les stabile mobiles 
d’Alexander Calder.

Come and sit in one of Pierre Passebon  
– galerie du Passage - armchairs: a living 
room in the Salon. 
Travel back in time and find a moment  
of escape with the Partie de Campa-
gne by Fernand Leger, the Puppets of  
the town by Jean Dubuffet, Flowers 
and Two birds of Max Ernst, caress with 
your eyes the voluptuous forms by Jean 
Arp and play with the stabile mobile of 
Alexander Calder. 

Alexander Calder
Stabile mobile, 1954

métal peint
17,1 x 14,6 x 7 cm

Pavilion of Arts and Design, London
12-16 Octobre 2011, Berkeley Square
Stand / Booth : 18

Henry Moore
3 women in shelter, 
1 knitting and 1 with a child, 
1941
crayon, crayons de couleur, 
aquarelle et charbon sur papier, 
17,8 x 25,4 cm
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Malachi
farrell21 oct. – 3 décembre 2011

Southern trees bear a strange fruit 
Blood on the leaves and blood at the root 
Black body swinging in the Southern breeze 
Strange fruit hanging from the poplar trees

Les arbres du Sud portent un étrange fruit,
Du sang sur les feuilles et du sang aux racines,
Un corps noir qui se balance dans la brise du Sud,
Étrange fruit suspendu aux peupliers.

Pastoral scene of the gallant South, 
The bulging eyes and the twisted mouth, 
Scent of magnolia sweet and fresh, 
Then the sudden smell of burning flesh!

Scène pastorale du valeureux Sud,
Les yeux exorbités et la bouche tordue,
Parfum de magnolia doux et frais,
Puis l’odeur soudaine de chair brûlée !

Here is fruit for the crows to pluck, 
For the rain to gather, for the wind to suck, 
For the sun to rot, for the trees to drop, 
Here is a strange and bitter crop.

C’est un fruit que les corbeaux cueillent,
rassemblé par la pluie, aspiré par le vent,
Pourri par le soleil, laché par les arbres,
C’est là une étrange et amère récolte.

malachifarrell.com

à la galerie

À l’image d’une fable contemporaine, les « Strange Fruits » de Malachi Farrell nous parlent de 

questions sociales, politiques, identitaires et territoriales. Repris d'un poème protestataire 

de Abel Meeropol (Bronx) des années 30, Malachi s'approprie la mémoire collective. Les mondes 

se superposent. Au monde de l’amour avec la chanson « she loves you » des Beatles détour-

née et théâtralisée  par Peters Sellers se connecte celui d’une société violente qui pend les 

hommes  « un fruit étrange », amas de baskets usagées, grappes, sculpture… Ces chandeliers 

vétustes composés de chaussures sont la représentation d’un désarroi identitaire actuel où 

nous sommes tous amalgamés et individuels à la fois. Malachi Farrell ne manque pas d’Esprits. 

Avec ironie et humour, machines et sons, bricolages et technologies de pointe, il nous emporte 

d’un monde à l’autre.

Malachi Farrell au jardin des Plantes,  
du 16 octobre au 6 novembre 2011

Strange Fruits / Praxinoscopes  
Farrelliens / Money Junky's

NO MONEY NO HONEY
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Henri Laurens
Femme en chemise, 1921
Sculpture en terre cuite
29,5 x 10 cm

Tom Wesselmann
Drawing for bedroom painting #13, circa 1969
liquitex et crayon sur papier
14,6 x 17,8 cm   

Evelyne Axell
La Conductrice et son double ou Les DS, 1965
huile sur toile 
102 x 121 cm 

Alighiero Boetti
Donnina – Superfiga, 1990
gouache et encre sur carton  
marouflé sur toile
200 x 150 cm

Jean Dubuffet
Pirate, 1975
Masque en polyester & camisole en époxy, 
peints au polyuréthane
109 x 98 x 62 cm

John Baldessari
Inflatable Women/Divers/Baby, 1988
photographies en noir et blanc, huile et 
vinyl
230 x 184 cm

Hannah Hoch
Aus der Sammlung: Aus einem Ethnogra-
phischen Museum Nr. IX., 1925
collage et aquarelle sur  papier marouflé
27,6 x 19 cm

Martial Raysse
À propos de New York  
en Peinturama,1965
technique mixte
103 x 167,5 cm

Evelyne Axell
Rétrovision, 1964 
huile sur toile
101 x 121 cm
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Equipo Cronica
Couple (série Negra), 1972
acrylique et sérigraphie sur  toile
148 x 65 cm

Francis Picabia
La Lecture, 1924-25
peinture au ripolin et 
pailles sur toile
78 x 62 cm

Charles Edouard 
Corbusier (le)
Deux femmes, 1948
mine de graphite, 
gouache et collage 
 sur papier
48,5 x 36,7 cm

Tom Wesselmann
Big Study for Nude, 1976
graphite et liquitex sur papier
91,4 x 133,4 cm

Arman
Portrait robot de France, 1963

Effets et objets personnels 
dans boîte en plastique

73 x 33 x 9 cm

Charles Edouard Corbusier (le)
Quatre femmes,1942
encre et pastel lavé sur  papier
27 x 42 cm

Equipo Cronica
Vamp, 1972
Sculpture en papier mâché peint
117 x 34 x 19 cm

FIAC
face to face
20-23 oct. 2011 
grand palais 
stand c23
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GIL J. WOLMAN
« Expliquer c’est dire autrement les choses, 

autrement dit d’autres choses ». Wolman
Texte extrait de : Charlotte Mandel, 

Wolman, un artiste déchirant, un critique déchiré, mr, juin 1975

Gil Joseph Wolman, 3 œuvres du 
dernier au premier plan :

Duhring-Duhring,  
Série « Décomposition », 1979 :  
"Collection du Centre Pompidou"

Mannequin séparé, 1981
Série « W La Libertà », 1982

1
séparer c’est pareil

2
séparer c’est pareil
au feu entré et couvé

3
séparer c’est pareil
au feu entré et couvé
qui ouvre l’espace

4
séparer c’est pareil  
au feu

5
séparer c’est pareil au 
feu entré et couvé qui 
ouvre

6
séparer c’est pareil 
au feu entré et couvé 
qui ouvre l’espace  
séparé c’est pareil

7
séparer l’espace 
séparé

Wolman, 
texte retrouvé le 28 
septembre 1978

Pop art 
au féminin

Pop Art, 
feminine

Evelyne Axell
Autoportrait, 1971
Feutre, crayon et gouache sur  papier
60 x 69 cm

EVELYNE  
AXELL 

L’époque du Pop art est américaine et masculine. 
La peintre belge Evelyne Axell nous a laissé une œu-
vre qui n’embrasse qu’une courte durée de huit ans et 
dont on retient essentiellement qu’elle fut une posture 
d’opposition. Elle se révolta contre la domination sans 
partage du regard masculin et pour ce faire elle utilisa 
une stratégie d’une grande ambiguïté subversive. Le Nu 
ou plus généralement l’image érotique est reformulée 
dans le sens du désir féminin. L’objet devint ainsi su-
jet. Axell représentait exclusivement des femmes et, 
très souvent, se représentait elle-même. Brillamment, 
elle mettait en scène sa double identité d’une icône hé-
doniste qui fut en même temps auteur. 
Axell développa un langage pictural proche de l’esthé-
tique des peintres d’affiches, des graphistes et illustra-
teurs. A partir de l’érotisme surréaliste de Magritte, [son 
maître], Axell a rapidement défini son propre langage 
stylisé cara-ctéristique du Pop art [aux côtés de] Allen 
Jones, Peter Phillips et Pauline Boty qu’elle connut en 
1964  à Londres. 
Toute représentation était pour elle une représentation 
médiatique et une image réussie d'une convoitise cul-
turelle.

Susanne Titz, Préface au Catalogue de l'exposition  
« Evelyne Axell, Axelleration, 1964-1972 », Musée 
Abeteiberg, Monchengladbach, 2011, ed. Lannoo Pub-
lishers, p. 7.

The age of Pop Art was American and masculine.
The legacy of the Belgian painter Evelyne Axell is a small 
oeuvre spanning only eight years. The leitmotif of her 
work was a contrary posture. Axell rebelled against the 
absolute rule of the masculine viewpoint, and she did 
so by means of a nettling, subversive strategy involving 
nudes and erotic pictures and representations in which 
the ostensibly masculine coding of the stimuli was re-ap-
propriated and presented as a different, feminine lust. 
Objects became subjects. Axell portrayed women almost 
exclusively and often served as her own model, allowing 
her dual identity to shine in all its ambivalence, and pre-
senting herself as a hedonistic icon that was no longer 
merely an object, but also an author.
Axell developped her language of form and colour in the 
suggestive, striking aesthetic of poster artists, graphic 
artists and illustrators. Starting from Magritte's surreal 
eroticism [he was her master], she very quickly found 
her way into the stylised, schematised aesthetic that was 
typical of Pop Art, [beside] Allen Jones, Peter Philips and  
Pauline Boty, whom she met in London in 1964.
Against this background, it was natural for her work to 
focus on a new, mediatised dimension of painting. 

Susanne Titz, Préface au Catalogue de l'exposition 
« Evelyne Axell, Axelleration, 1964-1972 », Musée Abe-
teiberg, Monchengladbach, 2011, ed. Lannoo Publi-
shers, p. 7.
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C’était difficile d’avoir un taxi, tout est bloqué en ville, je 
suis dans le taxi maintenant mais très lent…

Pas de problème. J’attends aussi le soleil. Tu seras la bien 
avant..

Je sais pas ce qui se passe paris est complètement bloqué, 
on a fait 300m en 15 minutes, peut être je n’arrive pas 
avant la pluie

Je prépare les parapluies et le déjeuner. Ou l’inverse.  
A tt de s8. 

Je rêve de faire la pluie et le beau temps. Je t’envoie les 
photos du pré montage de mardi. Bisous. N. 

Qu’en penses tu : Michel François/Arbre de pluie. On 
retrouve chez Michel François ce besoin irrésistible de 
jouer avec la nature, de la manipuler tel un démiurge. 
A Meudon, dans le jardin de la villa Bloc, il crée des 
phénomènes naturels au delà de l’illusion. Bises. N. 

A Meudon, avec cette installation d’eau pulvérisée à 
travers les feuillages d’un arbre et la volonté d’y créer des 
arcs en ciel domestiques, on retrouve chez MF ce désir 
de jouer avec la nature, de produire en fait des images 
contre nature, tout contre…

Tu ne trouves pas dommage d’être trop explicite en 
décrivant l’œuvre avant que les gens la voient? 

Heu je sais pas , à toi de voir Natalie, fais comme tu le 
sens, c’était surtout pour introduire cette notion de 
‘contre nature’ , pour le reste tu sais mieux que moi. Je t 
enverrai qques adresses Bises! bel été baléares! 

TAL isaac HADAD

HABITACLE-MEUDON 
2011

production: galerie Natalie Seroussi / www.natalieseroussi.com / réalisation: Guillaume Durambur

MICHEL FRANçOIS

La série des pianos impliqués par les partitions de Ligeti :Le Piano et le Salon de musique de Tal Isaac Hadad.
Œuvre d’art? Instrument de musique? Piano lipogramme ?
Tal Isaac Hadad inverse la proposition traditionnelle de l’instrument 
universel conçu pour interpréter n’importe quel répertoire et donne 
à voir le piano à 3 notes. Ici la partition produit l’instrument à l’image 
du 2e mouvement des Musica Ricercata (1953) de Gyorgi Ligeti .
Tal Isaac Hadad, comme Gyorgi Ligeti, sonde les possibilités d’une éco-
nomie des moyens poussée à l’extrême. Le Salon de musique projète 
le public dans un espace clos, suspendu à la tension littéralement dé-
crite comme «des coups de poignard dans le cœur de Staline» par le 
compositeur. 
Le pianiste Stéphanos Thomopoulos viendra explorer le répertoire 
classique en Fa-Fa#-Sol sur le premier piano d’une collection de 11 
instruments créés à partir des 11 mouvements des Musica Ricercata. 
Tal Isaac Hadad travaille sur les expériences d’écoutes, les objets mu-
sicaux et l’art sonore.

Le Piano de Tal Isaac Hadad sera présenté pour la première 
fois dans le cadre des performances de la FIAC, le vendredi 
21 octobre à 19h30 et les samedi 22 et dimanche 23 Octobre 
à 19h00 dans l'auditorium du Grand Palais.

The Piano and the Salon de musique by Tal Isaac Hadad.
Work of art? Musical instrument? Piano lipogram?
Tal Isaac Hadad reverses the traditional proposition of an universal ins-
trument made to interpret any musical repertoire, and presents  a  piano 
with 3 keys. Here it’s the music score which produces the instrument, 
adapting the 2nd movement of Musica Ricercata (1953) by Gyorgi Ligeti.
Tal Isaac Hadad as Gyorgi Ligeti, explores the possibilities of an economy 
of means taken to the extreme. The Salon de Musique brings the public 
within a contained space holding the intensity of the music, literally des-
cribed by its composer as "knife stabbing in the heart of Stalin". 
The pianist Stephanos Thomopoulos will explore the classics adapted in 
Fa-Fa-Sol # on the first piano of a collection of 11 instruments created 
according to the 11 movements of the Musica Ricercata. Tal Hadad Isaac 
works on the listening experience, the music objects and sound art.

The Piano by Tal Isaac Hadad is presented for the first time 
during the performances of the FIAC, on the 21st of octo-
ber at 7:30 PM and the 22nd and 23rd of October at 7 PM 
in the auditorium of the Grand Palais.

Piano à 2 notes / 2 keys: La, Ré 
A, D

Piano à 3 notes / 3 keys: Fa, Fa#, Sol 
E #, F #, G

Piano à 4 notes / 4 keys: Do, Mi, Mi♭, Sol
C, E, E♭, G

Piano à 5 notes / 5 keys: La, Si♭, Fa#, Sol, Sol#
A, B♭, F#, G, G#

Piano à 6 notes / 6 keys: La♭, Si, Do#, Ré, Fa, Sol
A♭, B, C#, D, F, G

Piano à 7 notes / 7 keys: La, Si, Do#, Ré, Mi, Fa#, Sol
A, B, C#, D, E, F#, G

Piano à 8 notes / 8 keys: La♭, La, Si♭, Do, Ré, Mi♭, Fa, Sol
A♭, A, B♭, C, D, E♭, F, G

Piano à 9 notes / 9 keys: La, Si, Do, Do#, Ré, Mi, Fa#, Sol, Sol#
A, B, C, C#, D, E, F#, G, G#

Piano à 10 notes / 10 keys: La, La#, Si, Do, Do#, Ré, Ré#, Fa, Fa#, Sol
A, A#, B, C, C#, D, D#, F, F#, G

Piano à 11 notes / 11 keys: La, La#, Si, Do#, Ré, Ré#, Mi, Fa, Sol♭, Sol, Sol#
A, A#, B, C#, D, D#, E, F, G♭, G, G#

Piano (complete): La, La#, Si, Do, Do#, Ré, Ré#, Mi, Fa, Fa#, Sol, Sol#
A, A#, B, C, C#, D, D#, E, F, F#, G, G#
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Malachi Farrell, 
Money junky's, 2011


